
[image: image]


[image: images]

Les plus hautes montagnes des Andes sont situées au nord du Chili et de l’Argentine. L’Acon cagua (6959 m), point culminant de la cordillère, se trouve dans cette région. Ce géant, par ailleurs assez proche de l’océan Pacifique, domine largement tous les sommets environnants. Cette partie des Andes est beaucoup plus étroite qu’ailleurs et ne forme qu’une seule chaîne de montagnes assez compacte, sauf dans la région appelée la Puna de Atacama, où l’on trouve de nombreux volcans s’élevant au-dessus d’un très haut plateau. C’est d’ailleurs dans la Puna que sont concentrées plusieurs des plus hautes cimes d’Amé rique du Sud, avec plus de 30 sommets dépassant les 6000 m et 6 des 10 plus hauts de toute la cordillère.

Plusieurs des hautes montagnes de cette région étaient déjà gravies à l’époque des Incas, il y a plus de 400 ans. De nombreuses ruines, objets divers et restes de trésors ou de sacrifices y ont été retrouvés et ont donné naissance au sport assez original de l’archéologie de haute altitude.

Les treks dans la Puna de Atacama sont assez « engagés » et les itinéraires décrits ici requièrent que les randonneurs aient une certaine expérience. Les principales difficultés rencontrées sont le manque d’eau et le grand isolement. On y trouve les itinéraires de haute altitude les plus accessibles au monde et, avec un minimum d’équipement technique, vous pourrez aisément gravir plusieurs des plus hautes montagnes des Andes. Par contre, le grand isolement de ces montagnes rendra le coût de l’accès assez élevé (location de mules ou de véhicules 4x4).

Sont notamment décrits dans les pages suivantes, l’ascension du remarquable volcan Licancabur au nord du Chili, un trekking très reculé dans les Nevados de Cachi au nord-ouest de l’Argentine et une grande traversée de la Puna qui passe par plusieurs très hauts sommets. Plus au sud, l’on trouvera plusieurs itinéraires dont la traversée du Marmolejo, une série de treks autour de l’Aconcagua ainsi que l’ascension de ce dernier et du Cerro del Plomo.

ACCÈS

Le meilleur moyen d’arriver dans la région est de voler vers la capitale argentine Buenos Aires, ou de voler directement sur Santiago, la capitale du Chili. Des vols directs relient ces deux capitales à plusieurs grandes villes européennes, dont Londres, Paris, Madrid, Francfort et Amsterdam. Aerolineas Argentinas offre de bons prix pour les vols intérieurs si vous volez vers l’Argentine avec eux. Plusieurs vols quotidiens relient Miami, New York et Houston à Santiago et Buenos Aires, et il y a des vols vers Buenos Aires au départ de Toronto et Los Angeles. Qantas assure la liaison entre Sydney et Buenos Aires via Auckland (Nouvelle-Zélande). Il y a également un vol hebdomadaire entre Sydney et Buenos Aires avec Aerolineas Argentinas. Deux options se présentent ensuite suivant que l’on se trouve en Argentine ou au Chili. Venant d’Argentine, le plus simple est de voler de Buenos Aires jusqu’à Salta, Catamarca ou Mendoza, trois des villes d’importance situées à proximité des montagnes. Côté chilien, se rendre en avion ou en bus de la capitale Santiago à Calama.

SAISON ET CLIMAT

La meilleure saison pour aller en montagne dans cette partie des Andes est l’été, de novembre à avril. Le climat à cette époque de l’année est à la fois très stable et très sec. En été, le mauvais temps peut toutefois s’installer plusieurs fois par mois pour quelques jours, pouvant même donner des chutes de neige jusqu’à 4000 m. En altitude, les vents sont forts toute l’année ronde. L’Aconcagua en particulier est réputé pour la violence du vent, qui souffle avec force un jour sur deux. Plus on va vers le nord et plus le climat devient sec et trouver de l’eau peut devenir un problème. Dans la région de l’Aconcagua, le climat est également très aride, mais de gros torrents descendent toutes les vallées importantes, ce qui résoud le problème de l’eau.

PUNA DE ATACAMA

La Puna de Atacama est un haut plateau situé à plus de 4000 m d’altitude et qui s’étend sur plus de 300 km. Les précipitations y sont très rares et de nombreux sommets de 6000 m n’ont pas ou peu de neige. Tous n’apprécient pas de la même manière les paysages austères et le vent permanent et désolant de la Puna, mais les immenses horizons et la merveilleuse pureté de l’air laissent toutefois une forte impression à quiconque se rend dans cette région.

• VOLCAN LICANCABUR


Trekking avec portage individuel

Durée: 3-4 jours

Distance: 30 km

Dénivelée: 2000 m (montée)

Point culminant: 5916 m

Terrain: pas de sentier

Effort: difficile



Il y a une montagne de la Puna de Atacama qui sort du lot de par sa facilité d’accès et d’ascension : le magnifique volcan Licancabur (5916 m). Son ascension est l’une des excursions les plus intéressantes à effectuer dans ces déserts du nord chilien car l’extrême aridité de la région limite très fort les autres possibilités de trekking. Le Licancabur est un splendide cône volcanique isolé aux formes parfaites et dont le cratère contient un lac, généralement gelé. Des vestiges archéologiques ont été découverts sur son sommet. La plongée sous-marine la plus haute au monde a été réalisée dans ces eaux, à la recherche d’un trésor inca.

Prévoir de partir au moins 4 j afin d’avoir le temps de bien s’acclimater. Il n’y a d’eau potable sur aucun des sommets de cette région, et bien souvent pas de neige non plus. Prévoir par conséquent de prendre toute l’eau nécessaire, c’est-à-dire au moins 5 litres par personne et par jour. La laguna Verde, du côté bolivien au NE du Licancabur, est magnifique, mais son eau saumâtre est imbuvable. L’itinéraire d’ascension est assez direct, mais pénible.
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Le volcan Licancabur
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VOLCAN LICANCABUR

ACCÈS • Le point de départ pour le Licancabur est le village touristique de San Pedro de Atacama. Cette adorable bourgade nichée à 2450 m d’altitude dans une oasis au bord d’un vaste désert de sel attire chaque année plus de touristes. On peut y trouver un guide pour gravir le volcan ainsi qu’y louer un véhicule 4x4 pour s’en approcher. Le village compte de nombreux cafés et restaurants qui ne désemplissent plus dès la nuit tombée. Il est possible d’y acheter des vivres, mais le choix est bien plus vaste à Calama (informations pratiques page 182). Pour se rendre à San Pedro depuis Santiago, il faut prendre l’avion ou le bus jusqu’à Calama via Antofagasta. De Calama, compter encore 2 h de bus. Si vous restez plusieurs jours à San Pedro, ne manquez pas de visiter les geysers du Tatio (4400 m). Une excursion très matinale, avec bains chauds gratuits. Le Salar de Atacama permet quant à lui d’observer de nombreux flamants rose sur la laguna Chaxa. Ces deux excursions vous permettront de vous acclimater avant d’aborder la haute altitude au Licancabur.

CARTE • IGM chilien carte SF-19-11-12 Calama (1:250000), mais les chemins et les routes ne sont pas à jour. Il n’y a pas de carte au 1:50000 actuellement disponible.

APPROCHE DU VOLCAN • Il y a trois approches possibles.

1 • Un chemin quasi impraticable (éventuellement en 4x4 jusqu’à 3900 m) monte sur le versant W vers un col (4200 m) entre le Licancabur et le Sairecabur au N (2-3 h). Attention aux champs de mines sur le col. Celles-ci remontent aux années 70 quand les relations entre le Chili et la Bolivie étaient pour le moins tendues. Ces champs de mines sont indiqués par un panneau zona de minas et sont généralement clôturés.

2 • Un (très mauvais) chemin longe, 10 km au S, le Licancabur et le Juriques.

3 • L’approche la plus aisée désormais consiste à monter vers la frontière bolivienne par la nouvelle route asphaltée du paso de Jama. Au col, prendre à G vers la laguna Verde (en Bolivie).

ASCENSION • Le Licancabur peut se gravir par chacun de ses versants, mais l’itinéraire le plus usuel part de la laguna Verde. Le plus facile est de monter par les crêtes de lave durcie et de redescendre dans la caillasse. Un autre itinéraire part du col entre le volcan et le Sairecabur et remonte une crête de lave jusqu’au sommet. L’ascension par chaque versant est longue, compter entre 12 et 14 h allerretour. Il est toujours possible de couper l’ascension en deux, en bivouaquant vers 5000 m et en gravissant le sommet le lendemain. Ce bivouac risque cependant d’être froid vu l’altitude et le terrain rocheux, instable et en pente rendrait problématique l’installation d’une tente !
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Les Nevados de Cachi

• NEVADOS DE CACHI


Trekking avec portage individuel

Durée: 4-5 jours

Distance: 38 km

Dénivelée: 2800 m (montée)

Point culminant: 5900 m

Terrain: pas de sentier

Effort: extrême



Un trekking dans les plus belles parties des Nevados de Cachi, une cordillère reculée et très calme du nord-ouest de l’Argentine. L’itinéraire est l’un des plus difficiles parmi ceux repris dans ce guide. Il traverse des paysages splendides, notamment de grandes forêts de cactus, et permet d’observer une faune très riche (vigognes, viscaches, condors, etc.). Pratiquement inconnue à l’étranger, cette chaîne est l’une des préférées des randonneurs de la région de Salta. Les Nevados de Cachi, également connus sous le nom de Sierra de Cachi, sont situés à la limite de la Puna de Atacama. Leur point culminant est le Nevado de Cachi (6380 m), lui-même également appelé San Martin ou Libertador. Le climat dans ces montagnes est plus humide que dans le reste de la Puna, bien qu’il soit quand même aride. On y retrouve les mêmes saisons sèche et humide qu’en Bolivie. Le meilleur moment pour y effectuer un trekking est le printemps (d’octobre à décembre). Mais le trekking décrit ci-dessous est réalisable à tout moment de l’année, à l’exception de l’hiver, trop froid (de juin à septembre). Il y a un peu de neige sur cet itinéraire, y compris en été, mais ne nécessitant cependant pas l’usage d’un piolet. Le parcours peut être effectué dans les deux sens, mais sera plus aisé dans le sens décrit ici.

ACCÈS • Des bus quotidiens relient Salta (informations pratiques page 184) à la ravissante et paisible petite bourgade de Cachi, sise au pied des Nevados (6 h). Cachi compte plusieurs magasins, cafés et hôtels. On peut également y trouver des mules pour le portage au cours des 2 ou 3 premiers jours du trek (demander au café sur la place centrale), mais elles ne pourront pas passer les parties les plus élevées. De Cachi, se rendre au village de Las Pailas (3000 m) via Cachi Adentro (bus ou véhicule de location).

CARTE • IGM argentin cartes 2566-I San Antonio de los Cobres et 2566-III Cachi (1:250000).

ITINÉRAIRE • JOUR 1 (4 h) • Au village de Las Pailas, remonter le chemin devant l’école sur 2 km jusqu’à une jonction avec un autre chemin. Traverser la rivière et prendre un sentier le long de la rive N. Traverser la large vallée dans une magnifique forêt de cactus vers le N et un autre torrent, et remonter celui-ci. Attention à ne pas s’engager dans la première vallée profonde sur la D vers 3400 m. Rester dans la vallée principale et remonter vers une autre vallée moins bien marquée, la Q. de las Arcas (bons EC vers 3600 m).

JOUR 2 (7-8 h) Remonter cette vallée qui devient plus raide, bifurquant à G à 4200 m et continuer vers des moraines à 4700 m (4 h, bons EC avec de l’eau). Poursuivre sur les moraines jusqu’à un haut EC vers 5400 m au bout de la vallée (3 h).
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NEVADOS DE CACHI
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JOUR 3 (6-7 h) • Gravir la pente raide au fond de la vallée, en empruntant un éperon rocheux pour éviter les pierriers instables (2-3 h). Traverser ensuite un large plateau en direction de l’W jusqu’à déboucher au sommet de la Q. las Trancas, parfois appelée Q. Chinchillar (1-2 h). Descendre dans cette vallée orientée vers le S jusqu’à plusieurs EC vers 4600-4800 m (2 h).

JOUR 4 (4 h) • Poursuivre la descente de la Q. las Trancas jusqu’au chemin à Las Cuevas (3600 m, 4 h). Il est possible d’arranger au préalable un transport de retour depuis cet endroit. Sinon marcher jusqu’au village de Cachi Adentro 14 km plus loin.

ASCENSION DU CERRO DE LAS ARCAS • Ce sommet de 6050 m d’altitude peut être facilement gravi au départ du haut camp situé au fond de la Q. de las Arcas ou depuis le haut plateau que l’on traverse au cours de la 3e étape. L’itinéraire est assez direct, à travers pierriers et quelques névés.
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Église à Cachi
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Hautes vallées de la Puna

• TRAVERSÉE DE LA PUNA


Trekking sans portage individuel

Durée: 7-8 jours

Distance: 95 km

Dénivelée: 3500 m (montée)

Point culminant: 5800 m

Terrain: pas de sentier

Effort: extrême



Ce trekking pénètre au cœur de la Puna de Atacama jusqu’à l’impressionnante et très reculée laguna Caldera del Inca, un immense cratère volcanique explosé, situé à plus de 5500 m d’altitude et entouré de sommets de plus de 6500 m. C’est un des itinéraires les plus engagés de ce guide et le parcours complet de 8 j ne devrait être entrepris que par des randonneurs suffisamment expérimentés. Il n’y a aucune difficulté de type technique (alpinisme), mais le parcours traverse une région extrêmement isolée et il y a toujours un risque d’avoir du mauvais temps. La région est d’une grande beauté et totalement préservée. Il s’agit plutôt d’un désert de haute altitude que de haute montagne. La faune y est variée et il est certain de pouvoir y observer vigognes, viscaches ou encore flamants roses.

Il y a de nombreux points de vue différents quant à la meilleure saison pour se rendre dans cette région. L’hiver est plus humide, la limte des neiges plus basse donnant alors plus d’eau, mais il est aussi très froid. De plus les routes d’accès peuvent être fermées et les mules pourraient ne pas passer. L’été en revanche est plus sec et probablement trop chaud en bas
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• CERRO DEL PLOMO

























• TRAVERSÉE DU MARMOLEJO
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